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È: De FRANCFORT, le 24. Mors. 

E Comte Gaffdve' de Stackel- 
berg , nommé Miniftre - Pléni- 
potentiaire de Sa Majefté Im- 
périale de Toutes-les- Ruffies 
ke près la République Barav’, 
Be. eft arrivé ces jours pallés datis 
ba 5 cette Ville, ayant linteficioh 
Be fe rendre, par Paris, à la Haye. 


EXTRAIT Zune Lettre de Paris da. 
5. Germinal (26, Mars,) au foir. 

ale”? Áujourd’hui, à deux heures trois quarts 
en Paprés- midi, le Miniftre des Relations- 
NS Wrievres 1 mandé an Préfet de Police .de 
5 Srdel Pheureufe Nouvelle de Is -conclufion 
hj aitive de la Paix avec l'Angleterre dans 
„% Journde d’hier. Le Miniftre Ecrivoic: 
DCiroven Prérer, J'ai Phondeur de 
D Vous apprendre, qúe le Traicé définitif 
S'de Ia Paix entre la.-République Frangoi- 
Wife, S, M. le Roi d'Efpagne & des In- 
Hees, Er la: République Batave , d'une 
Mpart, & SM. le Roi du Royzume- uni 
‚Ade ja Grarde-Brêtagne & d'rlande, 
d'antre part, a éé figné à Amiens le À, 
h Germinal an 10.” ‘Vers le milieu de V'a- 
Mès- midi ie Canon a annoncé cette grän- 
bn Nouvelle à tout París; elle a enfuite, 
hae tous Tes Spetacles, été répérée par 
ektUB vif epthoufiasme, La prociemation 
glemselle de la Paix va érre faite, daps 
zi difféfents Quartiers de la Capitale, pér 
(pt douze Mogicipalités. Ce foir, à huit 
lentes , le. Palais du Gouvernement vieút 
Sette illuminé. Déjà dane ce mamet il fe 
Uribuê vn. Supplémenr aù- Journal dficiel, 
NU contient le Texte du Traité, C gae noms 
Mons connofzre dans notre préfent Nomiëéro.}” 


. EN 
ke Gendral en chef LrctERC du Miniftre 
‘ de la Marine. — du Car, fe 28. Pin- 
M viôfe an ro. Cif. Féorier 18ox) 
Lel A vous rendre compte de l’oceüpatian 
XpSerto - Domingo , äa Port- Répubilcain 
Sr? .au- Prince, ) du Port-de-Pait , & 
„4 Ta fanmtfMon de plufieirs Conttées de Î'Ifle,"” 
Dr Le Général Kerverfeau eft Entté à Santó- 
tkingo. Ven'en ai pas encore dé déraïle; 
Bis je frais, QUI a été accubilli par Jes 
tbwots avee scclamations, & que tie n’é- 
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gie la haine, que:l’on porte dans cette Con- 
rée à Touf„faint & àfes Adhéreus, *” - 
‘4 Le Général de D'vifion Boudet & le Con- 
tre - Amiral Zatowchearrivèremt, le15.-( 4. Fé- 
vrier ,) devant le Port- Républicain ( Port- 
zn- Prince.) La Frégate lz Guerrière fur dé- 
tachée pour porter la Proclamation:dg Gou- 
vérnemenr. Le Général. Boudez envaya fou 


Aide-de- Camp avet des. Lettres pour les Of’ 


ficiers Civils & Militaires ; Cet Oficier fut re- 
cu par le Général Agé d'une manière conve 
‘nabie. Mais les Chefs Noirs & Muldtres ne 
tardèrent pas à fufpedter le Général Agé, qui 
eft Blanc: Ils s’infurgêrent, & exigèrent qu'il 


gardât VAide-de- Camp du Général Bouder, 


je Canot & tous les Mateldts, qui s'y trou- 
voient. Le Général Agé fit dire au Général 
Boudet, ** que fon autotité éroit mécenavö; 
ss qu'il l'engageoit à ne pas entrepréndre un 
ss débarquement de vive force; que ce feroit 
“se le fignal du mafacre des Blanes, & de Vin 
« tendie de la Vrlie. *” 

‘JeLe 16. G6.- Février,) vers Io. heures du 
aratìns le: Général Bonder débarqua fur la Côte 
du Lamantikj Canis: épreouver aucun obftacie. 
Il fe: porea: far-te-champ avec fon Avans- 
Garde Cur Ie Fort Biretornis L'Oficier com- 
mandant ce Foft, après êvoir recosou que la 
“Colonne qui s’avapgoit était Frangoife & com- 
pofée de Troupes Répub'icsines, les gonjura 
d'attendre les ordres.du Générat Defebimes; 
mais, dans Eet intervalle, ies: Officiers & la 
Gärsilan vinreot s’'upir à l'Argiée Franroifs, 


B Ter & le Fori Birotoù fat oceupé par nos Traupes.’” 
Ha Ofieiets publics, & sceueillie avec le 


‚‚ Nos Troupes fe mirent de fuite en mar- 
che pour: le. Port- Républicain { Port-au- 
Princes) elles trouvèrent rangés en Bataille , 
en avant de la Parte de Leogane, près de zoch. 
Noirs. 
foient à tucua réfultar, lorsque ces Brigands 


‘'s'avifèreut de crier ; ** que les ardres arri- 


se Voleeft de recevoir Armée Franpoife. °° 
Wa Batsillon s'avanga & fot accueilli par une 
‚grêle de balies & de boniets: Le fignat de Vac- 
tague fut donné. Lab8ee Demi-Brigede for- 
gela Porte de Leogape, % fe trouva au mi- 
Jeu de de Ville en même tes que les Fuyarde, 
L'Adjudant- Conrmandant Datbois enieva Je 
‘Fort:St. Fofeph , qui éroit gardé par 400, 
Noirs: Le Fort. National fot évacuës le pe- 
vt Fort du Blochwo fat égalemeat rendu. Tou- 
tes'tes-Batzeries des CôÔres-avoitnt érg dEmom- 
téel par tes bonmed dispofitions, q”avoit Fai 
tes 1'Amiral Lerduche. L'Adjudant- Comman- 
dent Pamphile Lacrcit, les Aides-de. Camp 
Duhesme & Ducos, out été lépêremerr ble da: 
Neus avons ey sg. Homies tués & 85. Wies- 


Les différents paurpariers pe covdui- 


kel 


fes, Da Orlie sr Ouffet sucus donimage: 
Tous ies Mugafias & mime la Caiffe Militaire 
font tombes ea aotre pouvoir. Les Noirs ont 
amdoé avec euxun grand nome de Blancs, 
l'Aide-de- Camp du Général Boudet, le Ci- 
toyen Sabès, & les Matelors de Canor, Avant 
Varrivée de l’'Escadre, ils ont égorgéleur Com- 
maadantd' Artillerie, Lacombe ‚qui étoit Blanc. 
Je compre, que le zo. le Général Bouder aura 
oecupé Llogane & la Croix-des- Bougusis. * 
_» J'aienvoyé le Général Humbert avec deux 
Vaiffeaux- au Port-de- Paix: Il y fut reguà 
coups de Canon. Ee er. (12. Février, ) le 
Général opéra fon débarquement; les Mors 
évacuêrent les deux Forts, après y avoir fait 
le plus de mat qu’ils purent, Le 23. (14. Fé- 
vrier, ) le Général Humbert fe trouvoit à 3. 
licuës en avant du Port-de- Paix : Dans dif- 
férentes attaques, qu'il fit contre les Noirs , il 
eut quelques Hommestoés & quelques bleffés. 

‚‚, Ee Général Clervaux , qui commande 
dans ìe D:partement de Cibao, & dont le 
O zartier- Général occupe la pofirian intéres- 
tante de Saint- Tago, s’eft foumis: Le Géné- 
ral Clervaux eft Homme de Couleur: L’Iater- 
médisire de cette foumiffion eft le Citoyen 
Mauvielle, Evêque de la partie Franpoife de 
Saint- Domingue. Le Frère de Fouffaint , qui 
fe trouvoit à Saint Fago, & qui Étoit Comi- 
mandant de la partie E/pagnole,eu a été chas- 
fé. Fai lieu de penfer, que le Général La- 
plume, qui commande dans la partie du Sud, 
fe foumeéttra comme le Général Clervaux : J'ai 
envoyé une Brigade pour renforcer le Géné- 
ral Clervaux, afin de rétablir le Cordon le 
long de la partie Zf/pagnole, * 

‚ Sept-cents Hommesde Couleur „ tous en 
état de porter les armes, de ceux qui furent 
chaffés par Touffaint „ m'ayant demandé à fer- 
vir dans l'Armée, j'ai envoyé deux Erégates 
k Cuba pour les prendre. HF s’eft établi dif- 
férents pourparlers avec Poufaint; mais „ cet 
Homme diffimulé & hypocrite ne tenant ja- 
mais ce qu'il me promertoit; & ne cherchant 
qu'à gagner du tems pour fe remettre de la 
première terreur, je lui ai donné, pour tout 
délai guatre jours pour fe rendre auprès de 


moi; ce délai expiré, je Pei déclaré, par une 


Proclamation , Ennemi du Peuple Franrois, 

‚, Demain je me porte avec les Pivifions 
Rochambeau, Hardy, Desfournau,fur Saint- 
Raphaël, le Dondaon & Plaifance, Wae Di- 
vifton fe rend par meraux Gonaïves. Tefpère, 
que, dans les premiers jours de Ventófé (der- 
niers de Février ,) nous aurons batayé toute la 
parce Frangoift: Nous ne prendrons plus de 
repos que toutes les Froupes de Touffaint ne 
foient disperfées. Les Cultivareurs rentrent en 
foute. Rien n’égale l'ardeur & le courage de 
FArmées je a’ai que des éloges kÌIui donner, 
E' Armée Navalerivatife de bravoure & d'a&'ivi- 
té avec l’Armetedererre.”” (Signd) LECLERC. 

Ee nommé Grenier ; Homme-d’affaires 
de Chriftaphe „ Pascal & Allié, Secrétaires de 
Forfait ‚fe font rendus àl Armée Francoifs.”” 


EXTRAIT des Nouvelles de Bruxe? 
Les du 5. Germinal (26, Mars.) 
> Les derniâres Leures d’ Amiens 1? 
quênt, que le bruit y'eft généralemeut! 
pandu, quele Traité-de-Paix définitif € 
tre la France &l Angleterve , avec les chê 
gemens qui y ont été faits à Londres pa” 
Miniftère Britannique, a été approuvé € 
jours derniers par le Citoyen- Jo/epht Bonaps, 
te au nom du: Gouvernement Frangois. 
ajoute,qu'en conféquenceiteft parti des CO 
riers pour l’Angleterre, afin d'y porter cà 
te heureufe Nouvelle :- Leur retour, d 
étoit attendu avec la plus grande impacië 
ce à Anrtiens, alloit être fignalé par ja 
goature da TFraké, lequel doit mettre 
aux fanglantes querelles, qui’ ont agité 
longtems VEwrope, * 


EXTRAIT d'une Lettre particulière dt 
LA Maye du 30: Mars. ; 

‚‚ Hier, à fix heures du foir, un Secrétêl 
de FAmbaffadeur Schimmelpenninck app@!, 
ici la Nouvelle importante de Ìa fignature, 
Fraité-de- Paix définitif par les Pléaipoteutif 
res Fransois, Britannique, Efpagnol & 5 
tave, ainfi que les Ates originaux y relaif 
C'eft Samedi dernier, 47. Mars, vers les q®’ 
tre heures de laprès- midi, que le Trait 
été figné d'une manière folemnelte , dans U 
des Salles de la Maifon--de- Ville à Amit” 
En même tems ila été conclu une Convent? 
féparte entre les P:éaipotenriaires Frangsis 
Batave , far le dédommagement de la M? 
fon de Naffau. * 

‚, Q'1and on fe repréfeate les circonítané 
desattieufes, dans lesquelles les malenrs 
la Guerre avoient jetté notre Republiquës 
faut féliciter fincèrement la Nation Bazravt 
la préfente iffaë des chofes. En effec, 
de: nos Compatriotes, il yv a deux- ans, n’? 
roit ofé fe promettre une Paix aatlì avant 
geufe en général; perfonne fe flacter, qé 
Bépublique feroit remife en poffefûen de 
nombreufes Colonies, tombées au pouvoit of 
PE‚nnemi. Nous perdons, il eft vrai, 1'ÌÉ 
de Ceylan ; mais cecte perte fe trauve perd 
coup adoucie parl'étarextrê mement flari(fa0') 
dans lequel Surinam, Demerary, Effegut 
font rendus à la Mère-Parrie, d'autant pÌ, 
que les Arglois ont dû abandonver la dem2? 
de pouvoir trzfiguer en ces Colonies av 
leurs Vaiffsaux. Ee Cap de Bonne- Efpérid. 
ee eft'recouvré entièrement par ce Pays fo ì 
l'ancien & même for un meilleur pié. *” p 

„ Par l'Article XVIII. du Traité, ioterP!f. 
té par la Convention féparée ci-deWus né, 
tionnée, les intérêrs de la Maifon d'Ord!k. 
font définitivement réglés, Ja Forme de Golf 
vernement aêtuelle de cet Etat formellemeg 
reconnuë, & la République Barave déliv! 
de toute charge d'Fademnités. Par le foï® 
qu'on & CU, d'éviter le renouvellement 
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Ms antbrieues avec: l'Angleterve „la Ré- 
Plqae & fon Commerce, fes relations avec 
M. “des fur-tout, fe trouvent déchargés de 
ES ftipalacions très-défavorables „ qui ren- 
8 art les anciennes liaifons avec la Grande- 
BE S7e lonéreufes. De cette manière auf 
je bligation humiliaate de baiffer le Pavillon 
Etat les Vaifeaux Anglois, à laqaelle nos 
Cétres ont tant cherché de fe fouftraire 
Mi tOnjours en vain , vient maintenant de 
MET Ober cout-t-fait. ” 
MSS Enfiu, la République n'ayent nullement 
4 BCE am droit, dont elle tóutient la jofti- 
Ë: QW'1l foie accordé des Fademaités pour les 
Clux féquefkrés dans les Ports Anglois, 
„Mmerce peut être fûr, que le Miniftre 
Ene ee, qui apsès la Rartification de la Paix 
EL doidera à Londres, profitant de l”Article XIV. 
Beopys it concernant la levée des Séqucttres „ 
Tatfoivra avez zète toutes les 1éclamations 
in Y aura à faire x cet égard, & tâchera de 
£ Se Valoir toutes les prétentions légitimes.*” 
g°. Ces confidérations „en rangeant la Paix 
as Miens: parmi les évónemens les plus inté- 
MK !9s- pour cette République, donnent au 
MARS Ciateur Bstave un nouveau ticre à Pefti- 
Ede fes Concitoyens & à la confiance defon 
Kivernement. Oan’ignhore pas,que pluffeurs 
'bliens de ee Pays ‚‚n”étant pas affcz-inftruits 
Bl'enchatiement des affaires, defiroieit 
jerouver dans le préfeat Traité d’aurres 
Rts encore, dont certainement la décifion 
Bt pas ind:fferente: Mais qu’ou ne perde 
it de vaë, que la Patx svec l°dAngleterre , 
BOR pas fous les intérêts Perritoriaux, 
ER Eé l'objet des Négociations d'Amiens. °” 


® De Leyvpe, le 31. Mars, 
efirant d'inférer en entier dans. notre 
PWlément le Traité d'Amtens, avecla Can- 
Mon féparée, nous placefons ict la Piè- 
k:Caivante„ qui vient d'une bonne fource 
RO peut que faire du plaifir aux Amis de 
RE Nentralité Maritime. 
MCorre des ARTICLES ADDITION- 
E& Ners de la Conveotton conctuë à St. 
IN Pérersbourg le z. (17. Jain) 18or. entre 





























ERN. M. Britannigue , arrêtés X Moscou 
Kle 9. Cao. Ottobre ) ror. 

Comme par £’ Article VI. de la Conven- 

NB: Concludle 5 Cr7. Puin) 1801, entre 
Ki Majepd Imperiale de. Toutes -les-Rufies & 

Mi ajeté Britannique, il a 418 flipull, quo 
Kk :Seuxr Hautes Parties. Contradantes: arrf- 


ME Ment encre Elles des Articles Additiannels 


Mi -Pteroient les rògles & Tes principes à fui- 
0, tant pour Daccêlfrarion des Procidures 
ipiclatres fur des Prifes faitesen mer, que 


Kk *Orieraires des Navires & des Cargaifons-Neu- 
kn dens le eas d'uneddtention mal-fondée:"” 
jd Leurs dites Majedds ont nommé & aurv- 
OE Ècer eglers ” 


ES 


8-8. M. 'Empereur de Toutes-Îes- Rufies &, 


les dldommagemens pui ferotent dus aux” 


s… Sa. Majeffé U’ Empercur de Foutes. Few 
Ruafies, le Sieur ALEXANDRE Princt der 
KOURAKIN, fon Vice- Chancelier , Confeil- 
ter- privé auel, Minifire du Confeil-d'Erat „ 
Chambellan: aurel, Grand - Chuancelier de 
l'Ordre Souverain de St. Jean de Jérufalem & 
Chevalier des Ordres de Rufie de Sr. André „ 
de St. Atexandre Nevsky, de Ste Anne de la 
première Clafe , de ceux de Pruffe de l'Aigle 
Noir &' de l'Aigle Rouge, de ceux de Dane- 
marc du Dannebrog & de la Parfaite Union, 
& Grand-Croix de l'Ordre Souverain de St, 

A Jean de Jérafalem ; & le Steur WicrToRr, 
Comte de KoTscHouBeEy, fon Confeitler- 
privé aëtuel , Miniflre au Département des af- 
fFaires étrangères , Sénateur , Chambellan 
aëuecl &® Chevalier des Ordres de St. Alexan- 
dre Nev-ky, de S:. Vladimir de la feconde 
Claffe, & Commandeur de P'Ordre Souverain: 
de St, Jean de Jérufatem: * ; 

‚, Et Sa Mujefhd le Roi du Royeume-uni de 
ta Grande- Brétagne & de l’Irlande, ArLLeY- 
Ne Lord Baron ST. HELENS, Pair du dif 
Royaume-uni, du Confeil-Privd de Sa Ma- 
ieft, S fon Ambafadeur-Extraordinaire $ 
Pleénipotentdaire „rès Sa Majefté V'Empereur 
de Toutes-les-Ruffies. °* E 

…» Lesquels, en vertu deleurs Pleins-Pouvoirs 
refpeltifs, fort convenus des Artialesfuivans.”? 

Ar Tt. bk. En eas dè dórention mal-fondée 
ou autre contravention aux règles couvenuês;, 
il fera accordé, aax Propriécaires du Navire 
ainfkdétenu & de fa Cargaifon „ pour chaque 
jour de retard, des dédaommagemens propor- 
tionnés è la perte „ qu’ils auroiegt fouffzrte-, 
en raifon. du frôc du: dit Navire & de la nature 
de fa Cargaifon. k 

M. Si les Minittres de l'une des Hautes Par- 
ties-Contractantes, ou autres Perfonnes ac- 
créditées de fa part, portoient des plaintes 
contre les Jigemens, qui anroient éé rendus 
fur les dites Prifes par les Cours des Amirau- 
tés refpetives, laffiire fera dvoqgaée, en 
Ruffe, an Sénat-Dirigeant, & dans le Gran- 
de- Brétagne au Ennfeil du Rooi. 

Mt. Des deux cô:és on examinera foigaeu- 
fement, fi les règles & précautions flipuléès 
dans la préfente Convention ont été obfer- 
vées, ce qui devra être Fâìt avec toute la cé* 
Iérité' pofible; Ees deur Hautes Párties- Can- 
traétantes s’engageant de plus à adopter, les- 
moyens les plus cfl?:aces „ pour que les Juge- 
mens de leurs différents Tribunaux, fur tes 
Prifes faites em mer „ ne foicht fujets à aucute 
détai inutile. . b 
_ FV. Les Rts enlitigene pourront être vene 
das ai déchargés avanrle Frigeorent définitif „ 
faas une nêceflté réelle X preffante „qui aura 
dré cooftarde devant la Cour de l’' Amirauté 
&: moyeanane une Commifion antorifée % cet: 
efBit, Sil ne fera point permisaux Cepteure 
de rien retirer ni enlever „de leurpropre auto- 
rité, d'un Vaiftau ainff dérenm 

‚, Ces Articles Addirionnels, Fifäùt parte 
ve de la Conventions fignée le 5 (Fz. } Fia 


Aen 'a8or. aux noms de Leurs Majeftés Impêria- 
„a les de Toutes-les-Rufies & Britanniqùe, 


‚ss turont la même force & valeur, quê s’'ils 
», étoient inférés moc-à-mot dans la dite 
5, Convention. °’ , 
„ «s En foi de quoi, Nous Sous-fignés, manis 

des Plieins-Pouvoirs de Leurs dites Majeftés» 

zavons figné les préjens Ardcles Additionnels , 

BP y avons appofd le Cachet dé nos Armes. * 

‚ Fait à Moscou le huit (vingt) O&obre 
mil - huit-cent- uu. oo 

… CL. S.) Le Prince de KouRrRaAKIN. 
(In S.),Le Comte KOTSCHOUBEN.: 
{L.S.) ST. HELENs. 

ee 

AveERTISSEMENST 
Are JEAN CuRÉTieN Hesre, Âvo- 

cat & Capiraine adjoint aux Adjudans- Gé- 

neraux de LArmhée Bätave , ayant fervi 


lande &° Zélande à la. Haye, à Caufe UV} 


vant la Cour de Yuftice de la ci-devand ) É 
RÊve , inférd dans Ig Feuille Pet 
que, intitulée Politieke Blixem (la Fo. 
Politique.) fe fait un devoir de pré$. 
kous les Amis de l'ordre & de la véritj. 

ne point vonloir prêter V'oreille aux | é 
bruits, qu’on répand, mais de vouloir kik 
pendre leur jugement, jusqu'à ce quehs, 
faire fera décidde en Fuflice; après ada} 


… Sous-figné s'oblige d'expofer le paft Has 


dans la même ghalité la Républigae Fran 


goife dans les années à-jamats teged 
de 1794- SP 1795, à-préjburt civitemênt ar- 
réré @ erimfaellement détenu & affigné de- 


ECHENIQUE, REyNDars & Comp. à AmsTERDAM, avertiffent , qu'on vag 
au 1. Avril pròchain, au Bureau, des Caifiers Gerrit Malter & Fils, au payement 
Coupons d'Intérêt, Schus alors, des Obligations non -converties à 3. & demi pour-centie, 
Premier Emprunt fait par Nicolas d'Echenique , pour Jes Canaux d'Ärragon & Taul 


eerd A Nv E R TI 
On avertit, du Jru de 
de RoTTERDAMA ANVERS 


s 


la Municipalité de Rotterdam, güe le CuArror pe Po 
& vice verfa , dont Perabliffement , ainft quê le Régl 


confondre tous les: fcéltrats, calomniatë; 
envieux & mal-intentionnés, ainfs qe eu 
desabufer ceux, qui font mal infiruitsken 
Je Natte de pouvoir alors parler avec Pik 
franchife qu'à-préfent, de même qu'il jr 
chera toujours de mériter. les fuffrages 
honnêtes gens & de fervir fidèlement fa id 
Frie , ne fe fouciant des malfaiteut 
talomniateurs, qu'en les méprifant. 
LA Havyece 25, Mars 1802. k 
CSigné) J.C. HesrEsk 


v| 
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pour la dite Rousse, ont été agréés l'année paffëe par le Gouvernement Batave @ le P. 
des Deux- Nethes, à Anvers, &® mis fous la furveillance des Autorités-Conflitubes 


cinternt „pattirá de notsvédù tous les jours , à commenver de 


ardt 16. du mois coura. 


Mars. On avertit de plus par la préfente, que la dite Route de Pofte eft fixée de Rom, 
dam, par Catendrecht, dit Tolhuis; Numansdorp , dit Boitenfluis; Willemftad el, OJ 
op-Zoom, jusqu'à Anvers: Que le Chariót de Pofte pártirá le matin à 5. Aenres dû 

veau Gabii pour Ja dite Route à Rotterdam: Qpe chaque Voyageur devra payer 9. FK 
Houze Sods, pour fa perfonne, y cosupris mu Plus 15. Itvres de bagages; tandis que CR 
qui en aura davantage , fera obligé de payer en-fus, pour Vexcédent , un Soù par LER 


der 


pes de Voyage ou des Relais: Qy'on 
partie de la Routes par exemple de 


Qu'on devra arrêter les Places au Barean à Rorterdam, &u plus tard la veitle avan 

g. hewres du foir: Qú'on pourra fe proenrer pendant toute Ja journée par extra des 

/ etn auf fe fervir de ce Chariot de Pofte pou Wj 
ottêrdam ou de Catendrechtjusgu’2 Berg- op - ZO0E 


wu de Witlemftad à Anvers, @& vice-verfa, lorsqü'on coripterá les fraix du trajet aux Pii 
ters ou fix Florins huit Soûss ou bien de Rotterdam ou Catendrecht jusgu'au Willemsag 


on du Bultenfluis jusqu'à Catendrecht, ou du Willemfted jusqu'à Bergen-op- 
Bergen-op-Zoom jusqa'à Anvèrs & vice-verfa, paur lesquels clPR 
fraix dela Route font fixés à un tièrs ou à frois Florins quatre Sods; mais on devra Ev 
grrêter les Places aux tems fixés par le Réglement, Le Bureau pour cette Roùte 
dra à Roterdam, eu Logement dit Ja Hare de Sänglier, fur lé 
fé procatér le Réglement de la Route chez U Imprimeur de la Ville de Roötterdam, 


wvice- verfa, ou de 


Zoom sik 


A 


a q 


rand - Marché. 


Kr Soüs. En attendant , on continusra de veiker à Rauerdan contre tous autres 


wan Wuesberge, dínff que chez tous les Commiflaires aux fhations refpedives, en 23 Ô 


‘ferient , qui pourreient entraver cette Entreprife. 


“4 LEYDE, au 
sat 
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Ee, NUMERO XXVIE, So On 
:1 - ‚ 
CPPLEMENT AUX NOUVELLES PÓLITiQUES: 
Fol publiées à LEYDE, le 2. Avril 1802. | 
y 
el E Yournal ofictel Frangois , dans fa Feuille du 6. Germinal ou 27. Mars, que nous 
x | _venons de recevoir, répête le Traité d°Amiens, déjà publié extreordinairemerit 
ir ad la veilie au foir par te même Journal, Il a ajouté, que le Traité avoir été 
ve apporté à Paris, ce dernier jour; 5. Germinal ou 26, Mars, à deux heures 
gu -midi, par le Citoyen Dupuy, Secrétaire de la Légation Frangoife au Congrès; &c 
dès les trois heures ie Canon avoir annoncé cette Nouvelle, qui enfuite avoit été 
va Mée dans les Places & Carrefours avec les formes accoûtumées. La Copie du 
ik » recuë & imprimée à Paris le 5. Germinal ou 26. Mars, fe trouve naturellement 
zen Adate du jour précédent, 4. Germinal ou as. Mars: La Copie, au contraire, avec 
„alle le Citoyen Smiffaert , Secrétaire de la Légation Batave, arriva le 29, Mars à 6, 
SS du foir à la Maye, eft datée du 27. Mars ou 6. Germinal, Le Texte eft abfolu- 
esltle même dans les deux Copies; & de leur différence par rapport aux dates il ré- 
2 b, que dès le 25. Mars tous les Articles ont été réglés, confentis, fignés même, tanr 
‚rate, deux jours après, ce dernier ate a été renouvellé avec plus de folemnité, &ainfi 
Kment confommé. En attendant, la prompte publication du Traité par les Frangofs 
Omé lieu à ce qu'un Courier, expédié le 26. Mars de Paris aux Agens de Prance-en 
lande & dans le Nord, ait porté le premier dans ce Pays, la nuit du 28. au 29. de 
Oix, la Nouvelle de la Paix. Voici lInftrument Batave du Traité, d'après l'Orí- 
» zinfi que la Convention y jointe, qui n'a pas encore été publiée à Paris. 


é Le Premier -Confal de la République Frangoife, au nom du Peuple Francois, &@ Sa Mfg- 
tip't Roi du Royaume-uni de la Grande-Brétagne &® d'Irlande, également animés du defir 
ì ite ceffer les calamités de la Guerre, ont pofé les fondemens de la Paix par les Articles- 
Vninaires, fignés à Londres le 1. Olobre 1801. (9. Vendémiaire en ro, ) ** 
UL, comme par l’ Article XV. des dies Préliminaires il a dtl convenu, “* qu'il feroit nom- 
» de part & d'autre, des Plénipotentiaires, qui fe rendroient à Amiens pour y procdder 
la rédattion du Traité définitif, de concert avec les Allids des PuifJances-ContraBantes:” 
In Le Premier-Conful de la République Frangoife, an nom du Peuple Frangois, a nommé de 
Dyen Joseriu BONAPAR TE, Confeiller-d' Etat: Et Sa Majeflé le Roi du Royaume-unt 
se Grande-Brétagne & d'Irlande, le Marquis de CoORNWALLIS, Chevalier de l'Ordre 
“illuftre de la Jarretière, Confritller-privé de Sa Mfajeftd , Gentral de fes Armdes &c, ” 
’ Sq Majeftl le Roi d'Efpagne & des Indes & le Gouwernement.-d'Etat de la République Ba- 
Ont nommé pour leurs Plénipotentiaires; fravoir: Sa Mafeftl Catholique, Den JOSEFR 
COLAS de AZARASs fon Confeiller- d'Etat, Chevalier Grand- Croix de Charles III, Am- 
“Podeur- Extraordinaire de Sa Majeflé près la République Frangaife &c.: Et le Gouverne- 
AM. Etat dela République Batave, ROGER-JEAN SCHIMMELPENNINCKs (02 Aan 
Vader - Extraordinaire près la République Frangoife. *” le 
h Lesguels, après s'étre duêment communiqud leurs Pleins- Pouvolrs, qui font tranforits à 
úttite du préfent Traité, font convenus des Articles fuivans, °* 
ART, I. Il y aura Paix, Aimitié & bonne intelligence, entre Sa Mijeftéle Roi dn Rovaume- 
'de ta Grande- Bretagne & d'Irlande, fes IIéritiers & Succeffeurs, d'nne part; & la Ré- 
Alique Frangoife, Sa Majelté le Roi d'Efbagne, fes Iléritiers & Succcffeurs, & la Républi- 
‘ Batave, d'autre part. Les Parties- Courtrataates anporteront la plus grande attention à 
Kintenir une parfaite harmonie entre Elles & leurs Etats , faos permettre que, de part ni 
tre, on commette aucune forte d'hottilitg par terrs ou par mer, pour quelque caufe & 
8 quelgue prétexte que ce puifTe être. Elles éviteront foigneufement tout ce qui pourreit 
“Ter à l'avenir lanion heureufement rétablie, & ne donnerout aucun fecours ni protextion, 
N dire tement foit indirettement, à ceux qui veudroient porter préjudice & aucune d'Rltes. 
- Tous tes Prifonniers , faits de part & d'autre, tant par terre que par mer, & les Otages , 
lev és ou donnés pendant la Guerre & jusqu'à ce jour, feromt reftitués fans rangon, dans lx 
nes au plus tard à compter du jour de l'échange des Ratifications du préfenr Traité, & 
T Dayant les Dettes qu’ils auroient contra&ées pendant leur captivité. ‘Chaque Partie- Com- 
ante foldera refpettivement les avances, qui auvroient éé faites par aucunes des Parties- 
ens radtantes pour Îa Subfiftance & l'entretien des Prifonniers dans le Pays où ils ont été dú- 
ters? El fera nommé de concert pour cet effet uné Commilhon fpécialementchargée de confta- 
| & ae 1ágler la compenfatien, qui pourra être duë à lune ou & V'autre des Puiëances- Con- 
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derbantes. Sa Áters4gnlemenc dl concert l'époque & lelien, cù fe rofl. mbleront les Co 
furesqui feront chargésdel"exécurion de cer Article, & qui porteroat en compt2 non - feu! 

5 dépenfes faites par les Prifonaiers des Nations refpectives , mais aulli po'or les Proupes €, 
res qui,avantd’étre prifes , éroientàla Solde & à la dispoficion de lune des Parties -Contrs Èlperr, 

IL. Sa Mijcité Brifanniguereftiruë à la République Frangoije & Afes Alliés, fgavopn/e, 
Majetté Catholique & la République Satavé, toutes les Poffc(lions & Colonies qui leur 4 
tenoient refpedtivement, & qui ont été occupées ou conquifes par les Forces Britan! 
dans le cours de la Guerre, à l'exception de l'Ïfe de la Trinitd & des Pofketlions dl 
doifes dans Vifle de Ceylan. 

TV. Sa Majefté Catholiaue cède & garantit en toute Propriéié & Souveraineté à Ss M! 
Britannique \'Iie de la Trinité. 

V. La République Betavs cède & garantit en toute Proprié:é & Souveraineté-à Sa M 
Britannigque toutes les Poffefions & Etabliffemens dans I’Iflede Ceylan, quiappartenoient 
la Guerre à la République des Prowvinces- Unies ou àfa Compagnie des Andes - Orientales. 

VI. Le Cap de Bonne- Efplrance refte à la République Barave en toute Souveraineré y 
me cela avoitlieu avant la Guerre. Les Bâtimens de toute efpèce, appartcenans aux al’,, 
Parties- Contra&antes, auront la faculté d’y relächer & d’y acheter kes ApproviftannemeDjs 4 
ceffuires comme auparavant, fans payer d'autres Droits que ceux, auxquels la Kepubi "Cc 
Butave afTujettit les Bìiìmeus de fa Nation. ge 

! 
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VII. Les Territoires & Poffeffions de Sa Majcíté Tiès- Fidèle font maintenus dans leof, Wo 
grité, tels qu'ils étoient avant la Guerre, Cependant les Limites des Guyanes Franreil) 
Portugaife font fixées à la Rivière d'Aracvari, qui fe jerte dacs VOctan au-deffus du 
Nord près de \'lfle- Neuve & de l'Ifle de ta Pénitense, environ à un digré un tiers de la 
Septentrignale, Ces Limites fuivront la Rivière d'.Arawari, depuis fon embouchure la f 
éloigaée du Cap- Nord jusqu’kfa fource, & enfuite une ligne droite ide de cette faurce] 
qw'au Rio- Branco vers VOveft. En conféquence la rive Septentrionale de la Riv èr: d/ 
vari depuis fa dernière embouchare jusqu'à fa fource, & les Terres qui fetrnuventan N 
de la ligne des Limites fixée ci-defTus, appartiendront en toute Souveraineté à la Répubd 
Frangoife. Larive Dléridionale de la dite Rivière, & partir de la même embouchure, SC 4 
tes les Terres au Sud de la dite ligne des Limites, appartiendront à Sa Majelté Très - Fil 
Fa Navigation de la Rivière d'Arawari, dans tout fon cours, fera commune aux deuf «% 
tions. Les arrangemens, qui onteu lieu entre les Cours de Madrid & de Lisbonne, pour, X 
re&ificatiou de leurs Frontières en Europe, ferout toutefois exécurdes fuivant kes tapijt 
tions du Traité de Badajoz. Dik 

VIII. Les Ferritoires , Poffeffions & droits de la Sublime- Porte font mraintenus dans euri 


tégrité, tels qu’ils étoient avant la Guerre. ae 
IX. La République des Sep? - Iles eft reconnaë. EN 


X. Les Ifles de Malte, de Gozo & de Comino, feront renduës à l'Ordre de St. Jean dl 
rufalem , pour être par lui tenuës aux mêmes conditions, auxqueiles il les poilédouit ava 
Guerre , & fous les ftipultarions fuivantes. 

ro. Les Chevaliers de l'Ordre, dont les Langues continueront de fubfifler après Uécha nf! 
Ratifications du préfent Traité, font invités à retourner à Malte auf -1ót que Vechange 
eu lieu: ls yformeront un Chapftre- général & proctderont à lVélettion d'un Grand- MG 
eboift parmi les Natifs des Nations qui confervent des Langues; à moins qu'elie n'ait gil 
faite depuis Véchange des Ratifications des Préliminaires. Ml efl entendu, gu’'une gc! 
faite depuis cette époguê, fera feule confidlrée comme valable, à V'exclufion de toute &* 
gui auroit eu lieu dans aucun tems antérieur à la dite Epoque. 29. Les Gouvernemens dl 
République Frangoife & de la Grande- Bréragne , defirant mettre V'Ordre &@ UIfl: de Malte d N 
un état d'Indépendance entière à leur égard, conviennent, ““ qu'il n°y aura desormais* Ih 
‚, Langue Francoife, ni Angloife, & que nul Individu, appartenant dà Pune ou à Vautiik 
…, ces Puiflances, ne pourra Etre admis dans l'Ordre. ” 30. ll fera Erabli une Languê 
zoife, gui fera entretenuë par les Revenus Territoriaux & les Droits Commerciaux de rl 
Cette Langue aura des Dignités qui lui feront propres, des Traitemens & une Auberge i 

reuves de Nobleffe ne feront pas nbceffaires pour Vadmifion des Chevaliers de la dite Lans 
ils feront d'ailleurs admifibles à toutes les Charges, & jouïront de tous les Priviièges, co 
les Chevaliers des aupres Langues. Les Emplois Municipaux, Adminiftratifs, Civils, Judi 
ves B autres, dePendans du Gouvernement de U'lfle , front occupés, au moins par moities 
des Habitans des Ifles de Malte, Gozo & Comino. 40. Les Forces de Sa hfajefté Bricaanú 
gvacueront U'Ifle & fes Dépendances,dans les trois mois guifwivront léchangedes Ratificatil 
eu plutótfifatrefe peut. A cette épogue, elle fera remife d 'Ordre dans l'état où eltefe trot 

ourvu que le Grand-Matftre , ou des Commiffaires pleinement autorifés fuivant les Stal 
de Ordre, foient dans la dite Ifle pour en prendre poflefion, &@ que ta Force, qui doit ef 
fournie par Sa Majefll Sicilienne , comme il eft ci-après flipull, y fuit arrivée. 5e. L& m0 
de la Garnifon, pour le moins, fera toujours compofé8 de Maltois narifss; Pour le reflà 
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"dre aura la facult& de veeruter parrst les Natifs des Pays fouls, qui continent de pelidr 
S Langues. Les Troupes Maltoifes auront des Officiers Maitols. Le Commandement en chef” 
Lik ‘2 Garnifon „atnfì gue la. nomination desOffciers,appartiendrontauGrand- Mutire ,& ing 
Ultrrg sten démettre ‚ même temporairement, gu'en faveur d'un Chevalier, d'après avis du- 
OPnfeil de VOrdre. 60. L'Indépendunee des les de Malte, de Goza & de Comino, ainfi que le 
fent Arrangement, font mis fous la protsdtion & garantie de la France, de la Grande - Bré- 
gl De, de l'Autriche, de VEfpagne , de la Rufie & de la Pruffe, zo, La Neutralité perma- 
PEDte de POrdre & de U'Lle de Malte, avec fes Dépendances, elf Proclamtie. Bo. Les Ports 
Îte feront ouwerts an Contmerce @& } la Nuuvigatien de toutes tes Nations, gui y paye- 
Dnt Zes Droits égauxr & moddress ces Droits feront uppliguls à Ventretien de la Langue Mal- 

Se, comme il eft fpécifid dans be Paragrapbe 3, à celui des Etablifemens Civils & Militair 
VE: ge Elle, ainft qu'à celui d'un Luazaret- gendrat, ouwertà tous les Pavillons, oo. Zes 
IPtars Barbaresques font exceptds des dispofitions des deux Paragrapbes précddens, jusqu'à ce 
pis Par le moyen d'un Arrangement que procureront les Parties- Contradantes » le fyflème 

boftitites, gui fubfifie entre les dits Etats Barbaresques, "Ordre de St. Jean, & tes Puifan- 
1» Pofedant des Langues ou concourans à leur compofition, ait ceflé. zoo. L'urdre fera ré- 
Es guont au Spirirnel & au Temporel, par les mêmes Statuts, qui étoient en viguenr lorsque 
NF Chevaliers font fortis de U’Ifle, autant qu'il n'y eft pas dérogd par le préfent Traité. rio. Les 

dofitions, contenuês dans les Paragrapbes 3, 5,7, 8, & ro, feront converties en Loix 
fn) teturs perpêtuels de C'Orire, dans la forme ufitde; & le Grand-Alafsre, ou, S'il n'ée 
it bas dans UIfle eu moment où elle fera remife à Ordre, fon Repréfentant, winf? que fes 
nefleurs, feront tenus de faire ferment de les obferver pontucllement. 12. Sa Majefté Si. 
\lieme Sera invite Ò fournir deux-mille Hommes narifs de fes Etats, pour fervir de Garnifon 
ens gs différentes Forterefes des dites Iles: Cette Force y reflera un an, à dater de leur re. 
ri ktin avx Chevaliers; &, fi, à Wexpiration de ce terme, l'Ordre n'avviet pas encore lend 

Orceliuffjante, au jngement des Puiflances Garantes, pour fervir de Garnifon daus U Ifle 
fes Oependances, telle qu'elle efl fplerfide dans le Paragraphe 5, les Troupes Napolitaines 
p,izronr jssquà ce qu'elles foiert remplucdes par une autre Force, jugde fuflifante par les dî- 
} Vvuifranees. 130. Les différentes Puifances, deligntes dans le Paragrapbe 6, fravoir, la 
‘ice, za Grande- Brétagne, L'Autriche, VEfpagae, Ia Rutlie & la Pruffe, feront invitdes 
‚ceder aur Préfentes flipulatious. ”’ 

VAE Les Troupes Frangoifes Évacueront le Royaume de Naples & Etat Romain; les Forces 
AS loipes évacveront parcillement Porto- Ferrajo, & géaéralementcous les Ports & Ifl:s ‚ qu’el- 
yy Stuperaient dans la Mlditerrande ou daas I'Adriatigue, 

k el Les évacuatious, cetlions & rett'tutions, (tipulées par le préfent Traité, feront exécu- 
dj Pour PZEurope, dans le mois; pour le Continent & les Mers d’Amérigue & d’Afrique, 
ig les trois mois; pour le Continent & les Mers d'Afie , dans les fix mois, qui fuivront la Ra- 

Won du préfent Fraité définitif. excepté dans le cas où il y eft fpécialement dérogé. 

» Dans tous les cas de reftitution , convenus par le préfent Traité, les Fortifications fe- 
for Fenduës dans l'état où elles fe trouvoient au moment de la fignature des Préliminaires, & 
Ven, les Ouvrages, qui auront éé conftruits depuis Voccupation, refteront intaâs. Il eft con- 

En outre, que, dans tous les cas de Ceffion flipulés, il fera alloué aux Habitans ‚ de quel- 
é Condition ou Nation qu’ils foient, un terme de trois ans, à compter de la Notification du 
dent Traité, pour dispofer de leurs Propriétés acquifes & poflédées, foit avant foit pen- 
el la Guerre aêtuelle, dans lequel terme de trois ans, ils pourront exercer librement leur 
tor Ston & jouïr de leurs Propriétés. La même faculté eft accordée, dans les Pays reftitués „à 

8 ceux ‚ foit Habitans ou autres, qui y auront fait des Etabliffemens quelcongnes, pendaat 
teg 8 où ces Pays éroient poffédés par la Grande- Brétagne. Quant aux Habitans des Pays 
bra Es ou cédés, il eft canvenn ‚ qQu'aucun d'eux ne pourra être pourfuivìi, inquiété ou trou- 

Ì ns fa Perfonne, ou dans fa Proprié:é , fous aucun prétexre, à canfe de fa conduite ou 
lon Politique, ou de fan attachement à ancune des Parties- ContreCtantes, ou pour toure 
ofs,ttifon, fi ce n'eft pour des Dettes contra@&ées envers des Individus, ou pour des actes 
pers au préfent Traité. : 
ne V, Tous les Séqueftres , mis de part & d'autre fur les Fonds, Revenus & Créances, de 
b huefpèze qu'ils foient, appartenans à une des Piifinces-Contra@tantes, ou à fes Cí- 
Vers a i f levés immédiatement après la fignature de ce Traité définitif. La dé- 
Afio, SU Sujets, feront ! s Ì ent aprè Tkn 1 . 
ien de rontes réclamations entre les Individas des Nations refpe@&ives, pour Dettes, Pro- 
hi Ús, Bff-rs ou Droits guelconques, qui, conformément aux Ufages recus & an Droit des 
Ne doivent êcre reproduites Àl'époque de la Paix, fera renvoyée devant les Tribunaux 
tens, & dans ce cas il fera rendu une prompte & entière Juftice dans les Pays, où les 

Mations feront faites refpetivement. 

‘t° Les Pêcheries fur les Côres de Zerre- Neuve & des Ifles adjacentes, & dans le Gnlfe 
tint: Laurent, font remifes fur le même pié où elles étoient avant la Goerre. Les Pé- 
WM Frangots de Ferre. Neuve, & les Habirans des Mes Saint. Pierre & Miguelon, pout- 
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‘weut coupcr les Bois, qui leur feront nécefTaires, dans tes Beyes de’ Fortune & du Deet” 
pendant la première année, à compter de la Notificatien du préfent Traité. 
- XVL Pour prévenir tous les fujets de plaintes & de contcftartons, qui pourrotent naître à É4 
ëafion des Prifes, qui auroient été faites en Mer après la fignatvre des Artictes-prélim 
res, il eft réciproquement convenu , que les Vaiffeaux & Effects, qui pourratent avoir été 
dans la Manche & dans les Mers du Nord après lefpace de douze jours, à compter de Pec 
ge des Ratifications des Articles -préliminaires, feront de part & d'autre reftitués; que le 
me fera d'un mois, depuis la Manche & les Mers du Nord jusqu’'aux Iles Cavnaries inclu 
ment, foit dans l'Océan , foit dans la Méditerrande; de deur mois, depuis les Ifles Can 
jusqu’à l’Eguateur; & enfin de cinq mois, dans toutes les autres parties du Monde, fans a 
ne exception ni autre diftindian plus particuliète de tems & de lieu. 

XVII. Les Ambaffadeurs, Miniftres & autres Agens des Puiffances - Contraantes, jou! 
tefpetivement , dans les Etats des dites Puiffances, des mêmes rangs, Privilèges, Préro 
ves & Immunités, dont jouiffoient, avant la Guerre, les Agens de la même ClafTe. 

“XVIII, La Branche de la Maifon de Naffau, qui étoit.écablie dans la ci-devanr Républí 
des Provinces-Unies, auellement la République Batave, y ayant fait des pertes, tan! 
Prapriétés particulières, que par le changement de Conftitution adoptée dans ce Pays, ike 
Tera procuré une compenfation équivalente pour les dites pertes. À 

XIX. Le préfent Traité définitif de Paix eft déclaré commun à la Sublime- Porte Ottomit 
ne, Allige de S. M. Britannigue, & la Sublime- Porte fera invitde à transmettre fon A&e d'* 
‘ceffion dans le plus court délai poflible. - } 

XX. Il eft convenu, que les Parties- Contraâantes, fur les réquifitions faites par Elles 
Hpettivement, ou par leurs Miniftres ou Ofliciers duëment autorifés à cet effet, ferontvcedin 
&e tivrer en joftice les Perfonnes accufées des Crimes de Meurtre, de Falfification ou Ban 
route frauduleufe, commis dans la Jurisdiction de la Partie requérante, pourvu que cel 
{oit Fait que lorsque t'évidence du Crime fera fì bien conftatée , que les Loix du lieu, où 
découvrira la Perfonne ainfi accufée , aurcient autorifé fa détention & fa tradutien de 
la Juïtice, au cas que le Crime yeùt été commis: Les fraix de la prife de corps & de la 
dution en Joftice feronct à la charge de ceux qui ferant la réquifition. Bien entendu qui 
Article ne regarde en aucune manière les Crimes de Meurtre, de Falfification ou de Batt&n 
soute frauduleufe , commis antérieurement à la Conclufion de ce Traicé définitif. | 

KXI Léês Parties- Contraëantes promerrent d'obferver fincèrement & de bonne foi tou 
‘Artucles contenus au préfent Traité, & Elles ne fouffriront pas, qu’il y foit fait de contrèfÌ, 
tion direte ou indiregte par leurs Citoyens ou Sujets refpeltifs, & les fus-dites Parties- 
twactantes fe garantiffent généralement & réciproquement toutesles ftipulations du préfent Tí 

XXI. Le préfent Traité fera ratifié par les Parties-Contractantes dans l'efpace de t 
geurs, ou plutô: fi faire fe peut, & les Ratifications en duë forme feront échangées à Pa 

‚, En foi de quoi, nous Sous-fignds Plénipotentiaires avons fiené de notre main, & en 
eo» tu de nos Pleins- Pouwoirs refpeBifs, te préfent Traité définitif , & y avons fait afl 
s nos Cachets refpedifs. * 

Fait à AMIENS , le vingt-fept Mars, mil-huit-cent-deux, ce 6. Germinal an 10. 

République Frangoife. 

_ ($:gué) Josern BoNAPARTE. (L.S.) CorRNwarLLis. (L.S.) TJ. NicOfr; 

de AZARA. (L.S.) & R. J. SCHIMMELPENNINCK. (L.S.) N 

‚‚ Le Seus-fiend, Pl&nipotentiaire de la République Frangaife, déclare, conformémenlh; 
BLipulations eziftantes entre la République Frangaite & la République Batave, & en verl! î 
“InfiruBrons fpéciales dont ilefl muni à cet effet de la part de fon Gouvernement, ** gul € 
„, entendu, que VIndemnité, flipuléeen faveur de la Maifon de Naflau dans l'Articte X 
e du Préfent Traité, ne pourra fous aucun rapport ni d'aucune manière Etre à la charfi=« 
ss la République Batave ; le Gouvernement Francois fe portant à cet effet garant te 
», ta dite République. ”° 

… Le Sous-figné, Pléniporentiaire dela Républigne Batave, au nom de fon Gouverntf 
accepte la fus-dite Déclaration, comme explicative du fus-dit Article XVIII. du Trait 
zitif, fiand aujourd'hui par les Plénipotenciaires des quatre Puiflances-Contra&antes. ” 

„ Leprèfent ABe fera préfenté à la Ratifcurion des deux Gouwernemens refpellifs 

‚, Ratificutions éehangdes en duë forme. * 

Fait à AMIENS, le 27. Mars 1802. (6. Germinal an ro.) 
(Srgaé) J. BONAPARTE. R. J. SCHIMMELPENNINCK. POi{ 


‚Le Prince régnant d'Orange eft arrivé le 26, Mars à Francfort, où il eft descedpté 
‘Hötzel de SEwpereur, rn 
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… emee an en mr hi dennnhekaantanten dede! Sr De ener sneer oe eeen mn tre Tt 
4 LaxyDE, au Bureau des Nouvererres Pottirig us kn 
ler ArnanaM BLUssíú, le Jeune. is 
1 Un. 


